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La famille PAGEOT DESNOUTIÈRES (Saint Domingue) 
Bernadette et Philippe Rossignol 

 
 Cet article généalogique fait suite à des échanges sur la Liste GHC en mars 
2012, à partir d’une question de Patrick Pans qui s’intéresse au diplomate français 
Sérurier pendant son exercice aux États-Unis. 
 
1 Sébastien Marie DESNOUTIÈRES PAGEOT 1 

+ /1787 
x /1766 Marie MAUREAU 2 

+ 1787/ 
d’où au moins : 

 
1.1 François Marie Sébastien PAGEOT 

employé à Saint Domingue depuis le 08/09/1789 (lieutenant en second d’une 
compagnie de mulâtres au Cap) jusqu’en frimaire an V ; dit en  septembre 1795 
« colonel au 106e régiment et commandant par intérim de la province du Nord » ; 
nommé général de brigade  le 13 prairial an IV, confirmé le 30 thermidor ; 
repassé à Saint-Domingue dans l’armée expéditionnaire ; rentré en France en l’an 
VII ; employé au département de la guerre le 30 frimaire VII puis repassé à celui 
de la Marine le 1er vendémiaire VIII, employé à l’armée de Saint-Domingue : 
sabres d’honneur en l’an V et le 1er fructidor XI pour sa défense de la place de 
Jacmel ; prisonnier en Angleterre à la capitulation du Cap le 30/11/1803 et rentré 
en France par échange le 15/02/1811 ; chevalier de la Légion d’honneur 
08/05/1811, officier 28/09/1814 (alors maréchal de camp); lieutenant général en 
1816 ; retraite 1825 avec pension 6 000 francs 3 

o 19/07/1766 Le Cap (dossier LH) 

                                            
1 Le petit nombre de registres du Cap conservés (1777-1788 ; mêmes dates pour la majorité 

des paroisses du Nord) ne nous permet pas de connaître l’origine de cette famille. A tout 
hasard nous signalons :  
Michel PAGEOT, de Loudun en Poitou, engagé à Nantes le 2/01/1661 ; Cm enregistré au 
conseil de Léogane 1697/1707 (F3/221, cf. GCHIA 19, 1987, p. 14) ; à Nantes Saint Nicolas 
le 06/06/1719 b Thomas, fils de Michel PAGEOT, habitant de Saint-Domingue, et Michelle 
Boisson ; p n. h. Thomas Montaudouin, négociant, m Thérèse Migeon femme de Vincent 
Métaier (fonds Freslon, nombreux actes Pageot depuis la fin du XVIe siècle) ; 
Jacques PAGEOT o Saint Similien faubourg de Nantes, fils de Michel et Marie (Coerné ?) x 
05/06/1709 L’Ester, Marie Madeleine Aubry o Port de Paix (cf. GHC 186, novembre 2005, 
p. 4676) ; 
et, probablement sans rapport : Edme Pageot, de Montbertrand en Bourgogne, meurt à 43 
ans le 01/03/1788 au Cap ; nombreuses signatures à son inhumation. 

2 Jean Baptiste Toussaint MAUREAU, notaire au Cap 1781-an XI, est probablement son 
neveu. Marié avec Marianne Blanvillain, il en eut Joséphine Laurette, née vers 1789, qui 
épousa à Saint François Grande Terre, Guadeloupe, François Sébastien Lucien GEANTY, 
négociant, fils de Louis et Hélène DESNOUTIERES PAGEOT (voir ci-après).  

3 GHC 69, mars 1995, p. 1304, 95-38. Dossier LH/2033/36. Notice avec état de services 
détaillés dans le Dictionnaire biographique des généraux et amiraux de la révolution et de 
l’Empire, de Georges Six, Paris 1934, tome II p. 279-80 
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+ 29/12/1833 Paris 2e, rue Feydeau n° 30 ; déclaré 02/01/1834 ; mort d’apoplexie 
foudroyante 4 

biens et affaires de la succession gérés par le sieur Grangeret 5 
 
1.2 Jean Louis en famille Aimé Jean Louis PAGEOT DESNOUTIÈRES 

négociant au Cap en 1787 ; commissaire de marine à Saint-Domingue 21/09/1803 ; 
demande de pension 11/11/1819 6 ; ex consul français aux Etats-Unis ( ! 1827) 

o Le Cap ; mineur en 1787, orphelin de père, il est alors « sous l’autorité du sieur 
Geanty, avocat au Cap, son tuteur ad hoc » 7 

+ /1827 
ax 15/12/1787 Grande Rivière, Marie Louise Gaspard BARROT, fille de + Paul et 

Marie Jeanne COIRIÉ (bx FERBOS cx GABRIAU) 8 
bx Marie Philotée MÉANCE de JOUBRETIÈRE, fille de Philippe MÉANCE, 

lieutenant de milices au Petit-Saint-Louis, et Marie Catherine Philotée PINAULD 
JOUBRETIÈRE 9  
o 09/02/1778 10     + /1827 

                                            
4 sources : dossier LH, fichier de l’état civil reconstitué ; G. Six op. cit. 
5 Me Pierre Corbin, Paris, XCIII/540 et 543, 27/01, 28/01/, 25/04/1834. Antoine François 

Grangeret, propriétaire de la maison où le général Pageot occupait un appartement garni, est 
autorisé à gérer les biens de la succession, les présomptifs héritiers ne se présentant pas ; le 
général est mort ruiné, avec de nombreux créanciers, et ayant déposé au Mont de Piété 
depuis juillet 1833, contre de petites sommes, divers objets personnels (une montre en or et 
une en argent guilloché, une épingle, une cuiller à café, deux boucles d’argent).  

6 Microfiches Colonies EE 1501/24 (dossier aux ANOM, non consulté) 
7 Louis Geanty avait épousé le 1er mai de la même année sa sœur Hélène Pageot. 
8 Marie Jeanne COIRIÉ, bienfaitrice des maisons de Providence du Cap (index Moreau de 

Saint Méry où dite « habitante à Sainte Rose où elle mourut le 19/06/1780 » alors que c’est 
la date du décès, à Grande Rivière, de son 3ème mari ; elle était vivante en 1787), habitante 
de Grande Rivière, ax /1762 Paul BARROT (d’où Marie Rose x /1780 Joseph Autrusseau ; 
Paul Marie Antoine x 10/10/1785, avec dispense du 3 au 3e degré de consanguinité, Marie 
Jeanne Garreau, fille de Pierre et Marie Jeanne Morceau ; Marie Gaspard x 1787 Pageot 
Desnoutières) ; bx 1772/ FERBOS (un Guillaume Ferbos était capitaine de cavalerie et 
habitant du Dondon en 1759) ; cx Jean Pierre GABRIAU, officier de milice et habitant 
(caféterie Gabriau à Géni-Payer, Grande Rivière) + 19/06/1780, 38 ans (d’où Paul Antoine 
o 10/11/1779 b 30/04/1780 et Jean Philippe, posthume b 09/12/1781) [actes Gde Rivière]. 

9 GHC 63, décembre 1994, p. 1147, 94-129 qui donne Marie Catherine Philotée Pinauld x 
Philippe Méance, d’où Catherine o 09/12/1778 x Pageot Desnoutières. 

10 pas de lieu indiqué par le questionneur de 1994. Nous avons fait la recherche au Petit Saint 
Louis (dit aussi Saint Louis du Nord, registres de 1777 à 1790), lieu indiqué dans la 
question posée, et y avons trouvé un couple Méance, Jean Baptiste Philippe, habitant, et 
Marie Legrand, qui n’est donc pas celui des parents de Marie Philotée ; un frère cadet de 
Jean Baptiste Philippe est cité, Jean François, capitaine de milice ; une signature Joubretière 
Méance le 12/01/1785 au baptême d’un fils. Dans l’état de l’indemnité de 1830, figurent 
Jean Baptiste Philippe Méance aîné (indigoterie et caféterie à Saint Louis) et Jean François 
Méance (caféteries à Saint Louis et à la Tortue) et, en 1829, Pierre Julien Méance (caféyère 
au Grand Goave), mais pas Philippe « Méance de Joubretière ». En fait, dans ce même état 
de 1830 à Saint Louis, Joseph Yves et Édouard Paul Pageot Desnoutières étaient héritiers de 
leur aïeule Marie Philotée Joubretière veuve Méance pour 2/6e de la caféterie Méance ; leur 
sœur épouse Sérurier n’est pas mentionnée. 
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d’où : 
1.2a.1 Louise Félicité Marguerite PAGEOT DES NOUTIÈRES  

o 03/01 b 12/03/1795 Philadelphie, St Mary ; p Jacques Marguerite Aubert ; 
m Félicité Finot Fages, tous réfugiés de Saint-Domingue 11 

+ 01 d 02/05/1876 Paris 8e ; 81 ans, rentière ; en son domicile rue d’Argenson 
n° 1 ; déclaré par son petit-fils, Louis Charles Marie Henri vicomte Serurier, 
rentier, 33 ans, demeurant à Pau (Basses Pyrénées, 64), qui ignore le nom de 
ses père et mère 

(+) Père Lachaise 
x 18/05/1814 New York, Consulat de France 12, Louis Charles Barbe 

SERURIER puis comte Serurier, fils de Louis Nicolas et Louise Perrette BIDET 
secrétaire d'ambassade en 1803 ; ministre plénipotentiaire aux États-Unis de 

1810 à 1815 ; directeur des Affaires politiques au ministère des Affaires 
Étrangères en 1830 ; ambassadeur de France de 1830 à 1836, au Brésil et 
en Belgique ; pair de France le 3 octobre 1837 ; grand officier de la Légion 
d'honneur ; il reçut le titre de comte héréditaire par lettres-patentes du roi 
Louis-Philippe en date du 20 juillet 1841 13  

o 07/04/1775 Marle, Picardie (Aisne, 02) 14  
+ 22/01/1860 Paris, 85 ans 15 
(+) Père Lachaise avec sa femme et leur belle-fille, la comtesse Maurice 

Sérurier, née Amélie Pellerin de Lastelle (1839-1897) morte le 04/05/1897 
dans l’incendie du Bazar de la Charité 16 

1.2b.1 Alphonse Joseph Yves PAGEOT DESNOUTIÈRES 
+ 1832/ 

1.2b.2 Edouard Paul PAGEOT DESNOUTIÈRES 
commissaire général de la marine  
commis de marine en 1822 17 ; commis de l’administration de la marine de 1ère 
classe au Fort Royal, Martinique en 1827 ; ordonnateur de la marine au Sénégal 
18/05/1840 à 17/02/1843, gouverneur par intérim du Sénégal 07/05/1842 à 

                                            
11 Records of the American Catholic Historical Society of Philadelphia (Volume 16), by 

American Catholic Historical Society of Philadelphia, 1887, numérisé, sur le site de 
Geneanet. 

12 Geneanet, Malo de Lastelle. 
13 Révérend, Titre et confirmation de titres par la Monarchie de Juillet (Liste GHC Christian 

Cottignies, 05/03/2012 d’après le Bulletin de la société académique de Laon, 1913, qui 
donne la généalogie des Serurier). 

14 Dossier LH /2508/51, non numérisé. 
15 Liste GHC : Philippe Gautret, 04/03/2012 ; Christian Cottignies, 05/03/2012 d’après le 

Bulletin de la société académique de Laon, 1913. 
16 voir le site http://www.appl-lachaise.net et les noms cités dans le « Martyrologe du Bazar 

de la Charité » (Memodoc, liste sur Internet, livre non consulté) : Pageot des Noutières 
(Aimé Jean Louis ; Louise Félicité ; Paul) ; Serurier (Charles Maurice François, comte ; 
Georges Louis Charles Alexandre, comte ; Louis Barbe Charles, comte ; Louis Nicolas 
Clair). 

17 « Espace Tradition de l’Ecole navale » sur Internet, qui donne les dates de ses grades 
successifs 

http://www.appl-lachaise.net
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05/02/1843 18 ; inspecteur de la Martinique 18/02/1843 à 10/05/1844 ; 
ordonnateur de la Martinique en 10/05/1844 à 05/06/1848 ; passé en 
métropole ; chef du service de la Marine à Bordeaux 01/01/1860 
officier de la Légion d’honneur 03/05/1851, chevalier 01/01/1853, commandeur 
29/12/1855 19 
o 6 pluviôse X (26/01/1802) Le Cap (cité au mariage) b 05/08/1803 Le Cap 20 [o 

28/01/1803 (EE 1501 (23)] 
+ 26/06/1879 (dossier LH) 
x 18/01/1827 Fort Royal (Martinique) Louise Caroline (de) LAURENS, fille de 

messire Étienne Louis, écuyer, chevalier de Saint Louis, ancien chef 
d’escadre, officier de l’état civil au Fort Royal, et Marie Anne Victoire René 
Athénaïs MASSÉ 
o 02/02/1802 Les Cayes Saint Louis, Saint-Domingue 
+ 1842/ 

d’où au moins : 
1.2b.2.1 Alphonse Charlemagne Joseph Hercule Césarion PAGEOT 

DESNOUTIÈRES 
aide-commissaire de la marine en Océanie ; destiné pour la Guyane le 

09/09/1859 ; sous-commissaire de la marine à la Guadeloupe 23/12/1863 21 
o 19 d 28/11/1827 Fort Royal, au domicile du père, près la rampe du Fort 

Bourbon 
+ 06 d 07/07/1867 Basse Terre, Grande rue du Fort, 39 ans 

 
1.3 Jeanne Marie Hélène DESNOUTIÈRES PAGEOT 

o Le Cap : mineure au mariage ; tuteurs sa mère et Jean Baptiste Toussaint 
Maureau, notaire du roi au Cap 

+ 23 déclaré 26 fructidor III (09 et 12/09/1795) Port de Paix ; 29 ans, décédée dans 
la maison du citoyen Pageot, colonel au 106e régiment et commandant par intérim 
de la province du Nord ; déclaré par Honoré René Brideau, capitaine au même 
régiment et adjudant de la place du Port de Paix, et Jean Marie César Dutreuil, 
capitaine au même régiment d’infanterie 

x 23/01/1787 Le Cap, Jacques Jean MAILLOT , notaire du roy au Borgne puis au 
Cap, domicilié à la Grande Rivière, fils de + Jacques et Marie Anne de GUERNE 
o ca 1750 Paris (33 ans en 1784 : part de Bordeaux pour Le Cap le 25/05/1784) 
+ 1787/1793 22 

 

                                            
18 A l’origine de la « garde rouge » du Sénégal : « Le projet de l’envoi des spahis au Sénégal 

semble avoir pour auteur ce gouverneur intérimaire, Edouard Pageot-Desnoutières. C’est lui 
qui, en juillet 1842, va suggérer au ministre de la Marine que les spahis soient utilisés contre 
les Maures qui créent l’insécurité sur la rive nord du Fleuve. » (Amady Aly Dieng, « Les 
spahis sénégalais, une cavalerie africaine », Sud Bouquin, cité par Yves le Belge sur le site 
Sénégal Blackrainbow)  

19 LH/2033/41 et microfiche Colonies EE 1501 (23)/ ; ce dossier non consulté. 
20 Geneanet, Malo de Lastelle.  
21 Microfiche Colonies EE 1501 (24) ; dossier non consulté 
22 sa femme est marraine le 23/04/1793 à Port de Paix d’une nièce et elle est dite habitante du 

Cap, veuve, signe Ve Maillot 
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1.4 Marie Hélène PAGEOT DESNOUTIÈRES  
+ 1841/ 23 
tuteurs sa mère et Maître Jean Jacques Maillot, notaire du roy 
x 01/05/1787 Le Cap, Louis GEANTY, fils de + Louis et Jeanne ROCHE 

avocat en parlement et au conseil souverain à Saint-Domingue puis notaire royal 
à Saint François Grande Terre 1816-1823 24 

o Limoges 
+ 1823/1841 

 
1.5 Marie Françoise Augustine DESNOUTIÈRES PAGEOT 

+ 1793/1832 25 
mineure ; tuteur sa mère veuve et son beau-frère Geanty, avocat au conseil 

souverain de Saint-Domingue (autres signatures : Pageot Maillot, Maillot, 
Desnoutières Pageot, JJ Desnoutières) 

x 23/08/1787 Le Cap, Joseph de MARIN de LA MALGUE , ancien officier au corps 
royal de l’artillerie, retiré avec pension du roi, habitant à la Tortue, demeurant et 
domicilié au Cap, fils de + Pierre Joseph ; chevalier de Saint Louis, colonel 
d’infanterie, et Louise Charlotte FLEURY de LA GORGENDIÈRE 26 
o /1745 Québec en Canada 
+ 1793/ 
 

1.6 Marie PAGEOT  
+ 1823/ (célibataire) 

 

                                            
23 GHC 235, avril 2010, p. 62 (par erreur DEMOUSTIER PAGEOT). 
24 De ce mariage au moins deux fils :  

Louis GEANTY, négociant, marié avec Madeleine Françoise BECHT (o 1789 Le Cap + 
09/06/1848 Saint François Grande Terre, 59 ans), fille unique et posthume de Jean Joseph, 
médecin du roi et accoucheur au Cap (o « Rastatt principauté de Bade dans le cercle de la 
Souabe en Allemagne, paroisse Saint Alexandre », fils de + Jean Joseph, maître en chirurgie 
et conseiller de la ville de Rastatt, et + Marie Anselme Wolff ou Wart ; + 21/10/1788 Le 
Cap, environ 40 ans, nombreuses signatures à l’inhumation) et Sébastienne Marie 
Blanvillain (o Le Cap, fille de + Étienne, « fournisseur pour le Roy » et Marguerite 
Maureau), mariés le 16/04/1787 au Cap et tous deux décédés à Saint-Domingue ;  
François Sébastien Lucien Geanty, aussi négociant (o Le Cap + 06/11/1845 Pointe à Pitre, 
54 ans, agent de commerce près l’entrepôt), marié avec Marie Joséphine MAUREAU (+ 
31/03/1843 Saint François Grande Terre, 54 ans) ;  
et une fille, Jeanne Marthe Geanty (o Baltimore + 06/05/1822 Saint François, 22 ans) x 
22/06/1819 Saint François Édouard de Reynal de Saint Michel (voir GHC 235, avril 2010, 
p. 6267 in « Les REYNAL de SAINT-MICHEL de Marie-Galante et de la Guadeloupe »). 

25 Deux filles, baptisées au Port de Paix les 01/12/1791 et 23/04/1793. Non citées dans 
l’Indemnité 

26 CGHIA 60, septembre 1997, p. 85 ; au moins deux enfants baptisés au Port de Paix en 1791 
et 1793 ; dit en 1793 « habitant et procureur syndic de la Tortue » ; voir dans le Dictionnaire 
biographique du Canada tome IV la notice sur son père Joseph, officier dans les troupes de 
la marine et explorateur + 1774 baie d’Antongil à Madagascar, des fièvres, avec son fils ; 
mariage à Québec le 20/09/1745.  
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1.7 Jean Jacques Auguste PAGEOT 
chef de bataillon au 106e régiment d’infanterie en garnison au Port de Paix lors de 

son mariage 
o ca 1772 Le Cap 
+ /1832 
sans postérité ? 27 
x 6 vendémiaire V (27/09/1796) Port de Paix, Marie Catherine Charlotte DARJON, 

fille de Jacques, juge au tribunal civil du Cap, et Anne Guillaume ROBIN, avec 
laquelle elle est domiciliée au Port de Paix ; parents jadis habitants à l’Islet à 
Corne, paroisse du Limbé, dépendance du Cap Français 
o ca 1777 (19 ans au mariage) 

 
 

Les propriétés à Saint-Domingue 
 
 D’après les différents volumes de l’Etat de l’Indemnité, les biens de cette famille, 
ou du moins ceux pour lesquels ils prétendaient à l’Indemnité étaient des 
« caféteries », à la Grande Rivière, au Cap et à Jérémie, et des maisons au Cap, à 
partager entre de nombreux « ayants-droit ». 
 Nous en donnons ci-après la liste. On remarquera un « Jean Gauget » dont 
héritent les Pageot et d’autres. Il doit s’agir de Jean Louis GAUGET, négociant 
originaire de Bayonne, d’où il était parti pour Le Cap le 29/12/1762, qui meurt au Cap 
à « environ 56 ans et demi » le 05/02/1787 ; parmi les très nombreuses signatures, 
aucun Pageot ou alliés. Il était peut-être associé aux Pageot mais sans parenté, 
aucun lien avec lui n’étant indiqué dans l’état de l’Indemnité. 
 

Indemnité de 1829 
 
Grande Rivière 
 
Ancien propriétaire de la caféterie Pageot au Joli Trou :  

BARROT Marie Louise Gaspar épouse  PAGEOT DESNOUTIÈRES 
Ayant-droit  

PAGEOT DESNOUTIÈRES (Louise-Félicité-Marguerite) ép ouse Serurier 
seule héritière de sa mère ancienne propriétaire 

Montant des indemnités allouées 32 500 (05/01/1828) 
 

Indemnité de 1830 
 
Saint Louis [Petit-Saint-Louis ou Saint-Louis du Nord] 
 
Ancien propriétaire de 2/6e de la caféterie Méance 

JOUBRETIÈRE (Marie Philotée) veuve MÉANCE 
Ayant-droit  

PAGEOT DESNOUTIÈRES Joseph Yves et Édouard Paul 
héritiers de leur aïeule ancienne propriétaire 

Montant des indemnités allouées 4 333 (25/05/1829) 
 
                                            
27 pas mentionné dans l’indemnité 
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Indemnité de 1832 
 
Grande Rivière 
 
Ancien propriétaire de la caféterie dite Gabriau à Geni-Payer 

COIRIER (Marie-Jeanne), veuve Barrot  en 1ère noce, Ferbos en 2e, Gabriau en 3e   
Ayants-droit 

1. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Louise-Félicité-Marguerite)  épouse Serurier 
2. AUTRUSSEAU (Louis-Joseph-Paul) 
3. CADOU (Marie-Claire) épouse Dezien 
4. BARROT (Elie-Jean-Clément) 
Héritiers de leur aïeule et bisaïeule, ancienne propriétaire 

Montant des indemnités allouées : 11,050.00 
 
Cap Français 
 
Anciens propriétaires de maisons au Cap 

1° Maison (en face du 1) Rue de Vaudreuil et des Religieuses au Cap 
Montant des indemnités allouées : 1,320.00 
2° Maison (en face du 2) Cul de sac de Penthièvre au Cap 
Montant des indemnités allouées : 3,000.00 
3° Maison (en face du 18) au coin des rues du bec et du chantier au Cap 
Montant des indemnités allouées : 3,000.00 

 
8585-8586 

1. PAGEOT (François-Marie-Sébastien) ; 
2. Le même; 
3. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Jean-Louis) ; 
4.         épouse Genty ; 
5. PAGEOT(.......) demoiselle  
6. GAUGET (Jean) 

8586bis 
7. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Jean-Louis) , susnommé 

 
Ayants-droit 

1. PAGEOT (François-Marie-Sébastien) , ancien propriétaire du 1er immeuble; 
2.                   Le même 
3. PAGEOT (......), épouse Genty; 
4 PAGEOT (.......), demoiselle; 
5. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Alphonse-Joseph-Yves), 
6 Edouard-Paul; 
7.Louise Félicité-Marguerite, comtesse Serrurier; 
8 LAMAIGNÈRE (Françoise), épouse Guichonne; 
9 LAVIELLE (Etienne); 
10. LACOSTE (Françoise), épouse Meyrac; 
11. MEYRAC (Anne-Bernard), 
12. Marie-Emma), 
13. Antoine-Amédée), 
14. Marie; 
15. LABARTHE (Sophie), veuve Lafargue; 
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16. DECANE (Marie), 
17. Autre Marie, épouse Lavielle 
Liquidés collectivement pour le 2ème immeuble 
18. Les héritiers PAGEOT DESNOUTIÈRES (5 à 7), 
Seuls héritiers de leur père, ancien propriétaire d u dernier immeuble 

 
Cap Français 
 
Ancien propriétaire de la maison rues Saint-Louis et Saint-Michel n° 684 au Cap 

COIRIER (Marie-Jeanne), veuve Barrot  en 1ère noce, Ferbos en 2e, Gabriau en 3e   
 
Ayants-droit 

1. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Félicité-Marguerite) épouse Se rrurier  
2 AUTRUSSEAU (Louis-Joseph-Paul) 
3. CADOU (Marie-Claire) épouse Dezien 
4.BARROT (Elie-Jean-Clément) 
Héritiers de leur aïeule et bisaïeule, ancienne propriétaire 

Montant des indemnités allouées : 2,340.00 
 

Indemnité de 1833 
 
Cap Français 
 
Ancien propriétaire de deux maisons  

1° Maison Rues du Conseil et Saint-Dominique n° 302 au Cap 
2° Maison Rues Saint-Louis et Saint Joseph n° 664 au Cap 
GAUGET (.........) 

 
Ayants-droit 

1. PAGEOT (François-Marie-Sébastien)  
2. (......), épouse Genty ; 
3. (.......), demoiselle ; 
4. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Alphonse-Joseph-Yves) , 
5. Edouard-Paul ; 
6. Louise Félicité-Marguerite, comtesse Serrurier ; 
7. LAMAIGNÈRE (Françoise), épouse Guichonne; 
8. LAVIELLE (Etienne); 
9. LACOSTE (Françoise), épouse Meyrac; 
10. MEYRAC (Omer-Bernard), 
11. Marie-Emma, 
12. Antoine-Amédée, 
13. Marie; 
14. LABARTHE (Sophie), veuve Lafargue; 
15. BECANE (Marie), 
16. Autre Marie, épouse Lavielle 
Héritiers de l'ancien propriétaire 

 
Montant des indemnités allouées : 6,600.00 
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Jérémie 
 
Ancien propriétaire (caféterie ?) avant Gauget à Plymouth 

GAUGET (.........) 
 
Ayants-droit : 

1. PAGEOT DESNOUTIÈRES (Jean-Louis)  
2. PAGEOT (François-Marie-Sébastien)  
3 LAMAIGNÈRE (Françoise), épouse Guichenne; 
4 LAVIELLE (Etienne); 
5. LACOSTE (Françoise), épouse Meyrac; 
6. MEYRAC (Anne-Bernard), 
7. Marie-Emma, 
8. Antoine-Amédée, 
9. LABARTHE (Sophie), veuve Lafargue; 
10. BECANE (Marie), 
11. Autre Marie, épouse Lavielle 
12. MEYRAC (Marie), 
Héritiers de l'ancien propriétaire 

 
Montant des indemnités allouées : 4,062.50 
 

Après le XVIIIe siècle : le monde colonial 
 
 Les membres de la famille, créoles de deuxième ou troisième génération, au 
moins, quittèrent Saint-Domingue dans leur grande majorité, comme tant d’autres, 
après l’incendie du Cap Français.  
 Nous avons cependant vu que l’aîné de la fratrie, le général Pageot, fit carrière à 
Saint-Domingue, dans les milices d’abord, depuis 1789, puis dans l’armée régulière 
(106e régiment d’infanterie), jusqu’en novembre-décembre 1796 ; rentré alors en 
France, il repassa dans l’île dans le corps expéditionnaire, fit des allers-retours entre 
l’île et l’Europe et quitta l’île définitivement comme prisonnier des Anglais en 1803.  
 Une des filles, Hélène, et son mari, le notaire Geanty, partirent pour les Etats-
Unis, à Baltimore , puis décidèrent de s’établir en Guadeloupe . 
 Nous ignorons le sort d’une des dernières filles, de son époux Marin de la 
Malgue, originaire du Canada  et habitant de l’île de la Tortue, domiciliés au Port de 
Paix, et de leurs enfants, peut-être « tués par les noirs insurgés » (non cités dans 
l’Indemnité). Il en est de même pour le dernier fils, Jean Jacques Auguste, que nous 
ne connaissons que par son acte de mariage en 1796, aussi au Port de Paix et qui 
était alors officier comme son aîné au 106e régiment d’infanterie, ancien régiment du 
Cap. 
 Quant au fils cadet, Jean-Louis, il émigra à Philadelphie  où naquit sa fille aînée 
en 1795. Mais il revint à Saint-Domingue comme commissaire de marine en 1801 ou 
1802 (naissances des enfants de son second mariage), repartit pour New York  où il 
fut consul de France. Sa fille y épousa le futur comte Serurier qui fit carrière dans la 
diplomatie, aux Etats-Unis , au Brésil  et en Belgique . Son fils Paul fut commissaire 
de marine, comme son père, à la Martinique  et au Sénégal  ; le fils de Paul fit aussi 
carrière dans l’administration de la marine, en Océanie , à Cayenne  puis à la 
Guadeloupe . 
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 A travers cette famille PAGEOT apparaît le destin de familles domingoises, aux 
liens distendus avec la France métropolitaine, qui restent « ultramarines », leurs 
descendants se répartissant dans le périmètre « américain » au début puis, au-delà, 
dans l’empire colonial français.  
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